
Pour le secrétaire général
du Parti démocratique ga-
bonais (PDG), la confection
des listes des candidats re-
flète les instructions d'Ali
Bongo Ondimba. 

VINGT-QUATRE heuresaprès la publication deslistes  des candidats inves-tis par le Parti démocra-tique gabonais (PDG) auxélections locales, et plu-sieurs jours après celle desmilitants appelés à défen-dre les couleurs de cetteécurie politique aux Légis-latives du 6 octobre pro-chain, la conférence depresse qu'a animée, hier, lesecrétaire général du PDG,Éric Dodo Bounguendza,au siège de sa formationpolitique, était particuliè-rement attendue par plusd'un observateur. Et pourcause, il s'est attelé à lever
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Le secrétaire général du PDG, Eric Dodo Bou-
guendza ...
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...face aux journalistes.
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RECEMMENT investi candi-dat dans le deuxième arron-dissement de Francevilleaux élections législativesd'octobre prochain par leParti démocratique gabo-nais (PDG), le ministre desTransports et de la Logis-tique, Justin Ndoundangoye,a, profitant des festivités del'indépendance 2018, prislangue avec son fief poli-tique.  C'est ainsi que, les 18 et 19août 2018, il a reçu, à sondomicile sis au quartier Dia-logue dans le deuxième ar-rondissement deFranceville, les chefs dequartiers, les maires, les as-sociations, les différentesstructures de base du PDG,les communautés reli-gieuses, et bien d'autres. Aucentre de la rencontre, unéchange sur le discours à laNation du chef de l'Etat, àl'occasion du 58e anniver-saire de l'indépendance duGabon ainsi que sur l'actiondu gouvernement.«J'ai voulu partager avec eux
ma désignation comme can-
didat aux Législatives pour le
compte du PDG, revenir sur
l'adresse à la Nation du pré-
sident de la République, Ali
Bongo Ondimba à l'occasion
du 58e anniversaire de l'ac-
cession de notre pays à la
souveraineté internatio-
nale", a précisé le ministrecandidat. Et d'ajouter : "Re-
venir aussi sur le compte
rendu de l'action du gouver-
nement qui, désormais, est

appelé à rendre compte de
tout ce qu'il fait ».La rencontre a égalementpermis à Justin Ndoundan-goye de recueillir quelquesdoléances des populations àtravers leurs représentants.De fait, les sollicitationsétaient centrées essentielle-ment sur le social, la micro-économie, la réhabilitationdes écoles et dispensaires,le revêtement des routes enbéton bitumé, l'accompa-gnement des uns et des au-tres dans les micro-projets... La réception offerte aux po-pulations a permis au mem-

bre du gouvernement decommunier d'ores et déjàavec sa base politique. «Il va
falloir réunir l'ensemble des
structures de base du PDG, à
savoir les fédérations, les sec-
tions et les comités autour
d'une table, de façon à élabo-
rer une stratégie de cam-
pagne. Parce que notre
objectif final est de ramener
la majorité écrasante au pré-
sident de la République, chef
de l'Etat de façon à lui per-
mettre de mener sereine-
ment l'action qu'il a déjà
entamée», a signifié JustinNdoundangoye.

Justin Ndoundangoye commu-
nie avec sa base politique

Commune de Franceville/2e arrondissement/PDG

N. O.
Franceville/Gabon

jeunes et des femmes. C'est
vous dire que le PDG est fi-
dèle à sa marche vers le re-
nouvellement progressif et
intelligible de ses élites", a-t-il avancé. Ce qui, a-t-il pré-cisé, n'exclut pas la prise encompte des sages. Lesquels,a-t-il fait remarquer, for-ment un contingent non né-gligeable sur les différenteslistes. Dans tous les cas, a-t-il poursuivi, les militantsont pris conscience de lanécessité de se mobiliser etde "soutenir sans réserve,
dans l'intérêt du parti, en
toute loyauté, fidélité et res-
ponsabilité les candidats in-
vestis". L'objectif étant,a-t-il clamé, "d'apporter une
majorité très honorable au
chef de l’État, Ali Bongo On-

dimba, afin de lui permettre
d'assurer sereinement
l'exercice du pouvoir".De même, répondant à unjournaliste, il a estimé quele fait qu'il n'ait pas été in-vesti aux élections ne de-vait nullement susciter desinterprétations. D'autantque, a-t-il souligné, "il faut
se défaire de l'habitude de
faire de l'habitude une
règle". En ce sens que, selonlui, en tenant compte "de
l'évolution du monde, le se-
crétaire général d'une for-
mation politique peut ne
pas concourir au suffrage
universel, dans la mesure où
c'est un top manager poli-
tique. Et qu'à ce titre, il s'at-
telle tout particulièrement à
veiller au fonctionnement

régulier de son parti, en
mettant en musique les
orientations, recommanda-
tions du congrès et autres
instructions des plus hauts
responsables". Non sansavoir indiqué que l'intérêtdu PDG était au-dessus dessiens.Dans la foulée, il a fait va-loir que le PDG ne s'est pasdéparti des dispositions dela charte de la majorité ré-publicaine et sociale pourl'émergence. Dans cette op-tique, a-t-il mentionné, ausortir du second tour desLégislatives, les candidatsles mieux placés serontsoutenus par les militantsdes autres formationsmembres de groupementpolitique.

Le ministre candidat Justin Ndoundangoye s'adres-
sant à ses hôtes.
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Quelques responsables d'associations.
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certaines ambiguïtés voireincompréhensions rele-vées, ici et là, au lendemainde ces publications tout enrevenant sur la procédureayant prévalu dans le choix"des camarades investis".De fait, a laissé entendreÉric Dodo Bounguendza, auterme du processus deconsultations internes,trois critères ont concourudans le choix des investi-

tures, "conformément à la
vision du Distingué cama-
rade président". Notam-ment le rajeunissement, laféminisation et l'ouverturevers la société civile dans laconfection des listes. "De
manière globale, les instruc-
tions du Distingué cama-
rade président de notre
parti ont été respectées.
D'autant que nos listes com-
portent plus de 30 % des


